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Si les protestants et les schismatiques laissaient nos Ruthènes en
paix, Nous avons la certitude qu'ils garderaient la foi; mais Nous pen-
sons, cie plus, que si Nous pouvions mettre dans chaqne colonie impor-
tante un prêtre résident du rite Ruthène, ces braves gens demeureraient
fideles à la foi pour laquelle leurs ancêtres ont versé leur sang; et c"
que Nous venous de voir durant Notre visite à Kowalowka et à Dobra-
woda, Nous confirme dans Notre conviction. Nous accepterons dons
avec empressement tout prêtre séculier, célibataire du rite Ruthène,
qui Nous sera envoyé par le vénérable archevêque Ruthène de Lem-
berg, en Galicie. ou par sa Grandeur Mgr Ortynski. évêque des Ru.
thènes aux Etats-Unis.

Mais conne le nombre des prêtres sé-uliers Ruth.ines capables
de venir dans le pays, selon les règles posées par le St-Siège. est très
limité, Nous faisons un appel chaleureux aux prêtres latins dont le
cœur brûle du zèle pour le salut des âmes, afin qu'ils viennent a No.
tre aide. Des milliers de Ruthènes leur tendent les bras et leur disent
comme les voix mystérieuses qui résonnaient aux oreilles du grand
St-Patrice: "Veni, adjuva nos, " venez nous sauver.

L'ouvre que Nous avons entreprise pour le salut des Ruthènes
est bénie par notre grand et bon Pape, Pie X, elle est donc voulue de
Dieu! Aussi Nous avons la ferme conviction que les prêtres qui vou-
dront se joindre à monsieur l'abbé Sabourin, missionnaire résident à
Sifton, Man. et placé à la tête de cette oeuvre, sauveront un grand
nombre d'âmes.

Il est beau u'Hler au secours des païens en Chine, ani Japon, en
Afrique; mais il est encore plus beau et plus louable, ce Nous semble,
de sauver les enfants de la famille, msnacés de se perdre.

Les paroles du grand apôtre Saint Paul Nous émeuvent profon.
dément parce qu'elles semblent s'appliquer surtout à notre temps: "Si
quis suorunt et maxime domesticorum curamn non habet, fidem negavit et
est infidelis deterior."

Sauvons les ames, mais sauvons avant tout les enfants de la fa-
mille, ,eux que la sainte Eglise porte dans son sein. Hélas. l'Eglis3 a
perdu. en certains pays , des millions de catholiques, alors que, pendant
ce temnps-là on n'a converti qu'un petit nombre de païens en pays
infidèle!

Il est de Notre devoir de remercier ici, avec effusion de coeur, Nos
Seigneurs les évêques de la province de Québec, qui sont venus . No-
tre secours. en faisant le sacrifice de très bons sujets expressément
pour les luthènes, et Nous poussons nn cri de détresse afin que de
chaque diocèse du pays, de chaque gran: séminaire, il Nous vienne,
au moins, un prêtre de bonne volonté, déterminé à sauver do l'hérésie
cruelle et sans pitié de pauvres Ames encore sincè.ies. Que font, en effet,
les Protestants au milieu des Ruthè.nes ? Ils enseignent la défiance vis.

vis du prêtre catholique, et ils tentent de leur arracher la sainte foi


